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ment des chemins depuis l'Abord à Plouffe à la Côte
des Neiges, et les moyens proposés me paraissent
justes et comme devant avoir le succes desire, sans
causer dec dommages aux individus dont on exige les
devoirs susdits.

APP~«rce
(P.)

S .~Jar.

ve.ar te> acd zbis road if bis lot were three arpents1
yewitlt mao ie vhole I an or opinion that nothing
tt could be done would be of more advantagre to theJ

public than to order that the said road be macadamized
from VAbord-ù-Plouffe, as far as La Côte des Neiges;
and the means herein proposed appear to me to be just,
anti likely to produce the desired etect vithout beiug
injurious to the intercsts of the persons from vhon the

performance of the duties lierein nentioied is required.

EustachIe .Nicholas Lambert Dumont, Esquire, called

in ; and the preceding evidence of 3fr. Labrie, having
been read to 1m, lie stated that lie perfectly agrees

with him in ail lie states with respect to the hine road

fi-oi 'Abord.à-Plouffe to the Côte des Neiges Road. as

well as with respect to the 16 arpents of front road at

La C te de Vertu; but lie thinks it vould be right that

a Bill should be passed to that effect, in order to au-

thorize the Conimissioners to perform the work as muen-

tioned in detail.

Tuesday, nd March, 1830.

The Chairnian laid before the Comrnmittee the following letter reccived
by hirn :-

Quebec, 29th February, 1830.

Sir,

Having had communication of a Letter dated Ste. Croix, 24th in-

stant, addressed to Mr. L. Galarneau, from my brother G. W. Alkopp,
and in which he states that he would cconsent to the reduction of one

third of the established Tariff for toll over the Jacques Cartier Bridge,
in the event of the Legislature granting the monies required iin the Pc-

tition ofsunidry inhabitants in the County of Hampshire, for improv-
ing the bills on both sides of the River Jacques Cartier, which proposal
is also consented to by Jerome Fisette, the Lessec of the said Bridge ;
I bieg leave Io represent that I am under the impression that the consent
obtained for the reduction of the Tolli s only tenporary and not per-

manent, for obtaining the grant for improving the hills, which is for the

benefit of the public in general, and that it cannot be expected that the

proprietors of the Bridge would be called upon to make such a, sacri-

fice, and am convincedt hat no such proposail enaated from the Com-

mittee on the said Petition.
As one of those in whom te property and toll of the Bridge is vest.

ed, and not having any previotus intimation of a proposed reduction of

the touls, I beg leave to request the Committee will not consider the

proposai other than of a temporary nature, or as a condition i the law,

fora compliance witli the request of the Petition ; and, moreover, that

I do not assent to the reduction of the tolls, because this measure

hia already been resorted ta, to induce the public to travel the

road ; and the monies expended for building the Bridge and maintaiming
the same, give a very inadequate return of income for such expenditure,
and cannot admit of a permanent reduction or the toil establishied by
law.

I have the honor to be,

Sir,

Your most obedient,

Humble Servant,

ROBT. ALLSOPP.

François Blanchet, Esquire, Chairnan of the Committec
for Internai Communication.

François Blanchet, écuyer,
Président du comité des com-
munications intérieures. i

Obéissant serviteur,

ROBT. ALLSOPP.

.Edward Rale, Esquire, again called in; and examined :

. Have you ony knowledge of the present condition of the middle
Jacques Cartier Bridge ?

.A. It is to my knowledge that the Government Bridge over the Ri-
ver Jacques Cartier, has given way frorn lapse of time, and the deeay in-
cidental to all wooden structures exposed to weather, and that the com-
munication lieretofore afforded by the said Bridge is now interrupted.
This Bridge was erected at a very heavy expense to Governrment by Le-
gislative grants under the Aets ofthe 40ths Geo. Ill. Cap. 6, and 45th

Geo.

£7aouar/ffal, écuyer, a été appelé de nouveau, et examiné ;-

Q. Savez-vous dans quel état est maintenant le pont de Jacques Car.
tier du milieu?

R. Il est à,ma connaissance que le pont du gouvernement, construit
sur la rivière Jacques Cartier, est tombé en ruines par l'action du tems
qui toujours détruit à la longue toutes les structures en bois exposées a
l'air, et que la communication qu'offrait ci-devant le dit pont est mainte-
nant interromptie, Ce pont fut construit à grand frais, par des octrois
législatifs en vertu des actes de la 40c. Geo. III, chap. 6, et de la 45e

Geo

Eustache Nicolas Lambert Dunzont, écuyer, a été
appelé, et le témoignage precédent de M. Labrie, lui
ayant été lu, il a déclaré, qu'il était parfaitement
d'accord avec lui, dans tout ce qui est dit par rapport
au chemin de ligne depuis l'Abord à Plouffe jusqu'au
chemin de la Côte des Neiges, ainsi que dans ce qui
a rapport aux seize arpens de chemin de front dans la
Côte de Vertu ; mais il croit qu'il serait à propos de
passer une bill à cet effet, pour autoriser les coin-
missaires a faire l'ouvrage tel qu'il est détaillé.

Mardi, 2 Mars 1830.

Le président a mis devant le comité la lettre suivante qu'il avait re-
çue .

Québec, 29 Fevrier 1830.

Monsieur,

Ayant eu communication d'unelettre en date de Ste. Croix, 24 cou-
rant, adressée à Mr. Galarneau par G. W. Allsopp, et dans laquelle il dit
qu'à consentirait à réduire d'un tiers le tarif de péage établi pour passer
sur le pont de la rivière Jacques Cartier, dans le cas où la législature ac-
corderait l'argent demandé dans la pétitffn de divers habitans du comté
d'Hampshire, pour améliorer les côtes de chaque côté de la rivière Jacques
Cartier, 1 la quelle proposition acquiesce aussi Jécome Fiset, locataire du
dit ponr,je demande à remarquer que je souis sous l'impression que le con-
sentement obtenu pourla réduction du pontage n'est que temporaire et nots
permanente, à la fin d'obtenir la dotation pour l'amélioration des côtes ;
ce qui est pour l'avantage du publie en général, et qu'on ne petit s'at.
tendre à ce qu'on demande aux propriétaires du pont de faire un pareil
sacrifice, etje suis convaincu qu'une pareille proposition n'a pu émaner
du comité auquel a été renvoyée cette pétition.

Comme un de ceux à qui appartient la propriété et le péage du pont,
et ne m'ayant pas été antérieurement donné à entendre qu'on demai
derait la réduction proposée, je demande h prier le comité de ne pas con-
sidérer la proposition autrement que comme un arrangement de nature
temporaire, ou comme une condition dans la loi, pour que la demande
contenue dans la pétition soit accordée; et de plus que je n'aquiesce pas
à cette réduction du pontage, parce qu'on a déja eu recoars à cet expé.
dient pour induire les gens à fréquenter le chemin, et que Pargent dé-
pensé pour bâtir le pont et pour le retenir en bon état donne un revenu
bien insufisant pour une telle dépense, et ne peut permettre de faire une
réduction parmanente dans le pontage établi par la loi.

J'ai l'honneur d'être,

Monsieur,
Votre très-humble et très

1830.


